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J’ai 1’honneur de me referer a la resolution 2149 (2014) du Conseil de securite, 
par laquelle celui-ci a cree la Mission multidimensionnelle integree des Nations 
Unies pour la stabilisation en Republique centrafricaine (MINUSCA), a sa 
resolution 2217 (2015), par laquelle il a proroge le mandat de la Mission jusqu’au 
30 avril 2016, et a sa resolution 2162 (2014), portant creation d’une force 
d’intervention rapide au sein de l’Operation des Nations Unies en Cote d’Ivoire 
(ONUCI). 


Comme vous le savez, je suis profondement preoccupe par la montee des 
tensions en Republique centrafricaine. Le 26 septembre 2015, le meurtre d’un jeune 
homme a Bangui a provoque des troubles et des affrontements intercommunautaires 
entre des elements anti-balaka et des groupes armes de l’ex-Seleka, qui ont dure 
environ quatre jours et fait 77 morts et 414 blesses parmi les civils. Cette rapide 
escalade a mis en lumiere la fragilite de la situation et Faction destabilisatrice des 
fauteurs de troubles. Une foule violente a essaye de prendre les commandes de la 
radio nationale, des elements armes ont attaque le siege de la gendarmerie, des 
individus ont tente de bloquer les routes qui menent a l’aeroport, nombre de 
barrages routiers ont ete mis en place et des pillages a grande echelle ont ete 
commis. Au cours de ces evenements, pres de 700 detenus - dont certains individus 
particulierement dangereux - se sont evades de la prison centrale de Bangui avec la 
complicity des Forces armees centrafricaines, lesquelles etaient responsables de 
Faeces a Fetablissement. En outre, la MINUSCA ainsi que des travailleurs et des 
installations humanitaires ont ete directement vises par des attaques. Ces 
evenements ont paralyse la ville de Bangui pendant plus d’une semaine. 

Un mois plus tard, Fattentat meurtrier perpetre le 26 octobre 2015 a Bangui 
contre une delegation de l’Union pour la paix en Centrafrique, branche des ex- 
Seleka basee a Bambari, a declenche un cycle de represailles entre chretiens et 
musulmans, qui a fait 26 morts et une multitude de blesses et contraint 
2 000 personnes a se deplacer. Depuis, malgre la position ferme adoptee par la 
MINUSCA, Bangui a continue d’etre la cible d’attaques et de ripostes regulieres. 
Les tensions ont egalement ete vives dans d’autres parties du pays, notamment a 
Kaga Bandoro (prefecture de Nana-Grebizi), ou la progression d’elements armes du 
Front populaire pour la renaissance de la Centrafrique (ex-Seleka) vers Dekoa a 
entraine le deplacement temporaire d’environ 10 000 personnes. Ces tensions ont 
atteint leur paroxysme avec les affrontements qui ont eclate le 10 octobre 2015 pres 
de Sibut entre la force Sangaris et la MINUSCA, d’un cote, 
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Front populaire pour la renaissance de la Centrafrique, de 1’autre, au cours desquels 
12 personnes ont trouve la mort. 

Parallelement, la preparation des elections se poursuit. Le 9 novembre, 
FAutorite nationale des elections a annonce un nouveau calendrier electoral, qui 
fixe le referendum constitutionnel au 13 decembre 2015, le premier tour des 
elections presidentielle et legislatives au 27 decembre 2015, le second tour au 
31 janvier 2016 et la proclamation des resultats definitifs au 24 ftvrier 2016. 

Compte tenu de la precarite des conditions de stcuritt et des nouvelles 
tchtances electorates, il sera essentiel que l’Organisation des Nations Unies mette 
tout en oeuvre pour aider les autorites centrafricaines a retablir le calme a Bangui 
comme dans le reste du pays, ce qui permettra de tenir, en temps voulu, des 
elections libres et regulieres propres a mettre un terme a la transition politique. 
Conformement a son mandat, la MINUSCA devra contribuer a cet important 
objectif en fournissant une assistance efficace en matiere de securite et de logistique 
et en prenant des mesures energiques contre les fauteurs de troubles. Elle devra 
egalement offrir un appui supplementaire aux autorites de transition a Foccasion de 
la visite du pape Frangois, qui doit se rendre a Bangui a la fin du mois de novembre. 

La totalite des effectifs autorises de la MINUSCA - contingents et unites de 
police - devraient etre deployes d’ici peu. Les crises d’octobre 2014 et de 
septembre 2015 ont montre que la situation dans la capitale avait une incidence 
directe sur la securite et la stabilite de tout le pays. Par consequent, il sera essentiel 
d’assurer la securite sur le terrain, de faire respecter l’ordre public et l’ttat de droit, 
de prevenir la montee des tensions et de contenir les troubles. L’effectif de la 
Mission dans la capitale comprend actuellement un bataillon d’infanterie complet et 
deux bataillons reduits, huit unites de police constitutes et deux unites d’appui a la 
police. Malgre cela, la Mission a toujours bien du mal a assurer la securite a Bangui, 
et ce, meme avec le soutien bienvenu de la force Sangaris. 

Le deployment de deux helicopteres d’attaque senegalais le 7 novembre, qui 
devraient etre operationnels d’ici au 17 novembre, l’envoi prtvu d’un dttachement 
precurseur de 250 soldats egyptiens et la mise en place d’une unite de police 
constitute mauritanienne dans le courant du mois de novembre doteront la ville de 
Bangui des renforts dont elle a grand besoin. Cependant, en attendant que ces 
capacitts et les forces sptciales bangladaises soient inttgralement dtploytes et 
mises en place, des moyens suppltmentaires devront etre fournis aux autoritts 
centrafricaines pour qu’elles puissent instaurer un climat propice a la tenue 
d’tlections et assurer la stcuritt durant le scrutin et la visite du pape. 

Afin de relever les dtfis de la ptriode cruciale a venir, et compte tenu des 
difficultts logistiques que pose l’envoi de renforts en Rtpublique centrafricaine, je 
serais reconnaissant au Conseil de stcuritt de bien vouloir approuver le transfert 
immtdiat a la MINUSCA, pour une ptriode de huit semaines, d’un dttachement de 
300 membres de la force d’intervention rapide de l’ONUCI, au titre des mtcanismes 
de cooptration entre missions. Ce dttachement permettrait d’amtliorer la stcuritt 
en cette ptriode critique, notamment en renforgant les patrouilles de manitre a 
dissuader les fauteurs de troubles et a prottger les civils, et en menant des 
interventions rapides. Grace a cette mesure, qui viendrait s’ajouter aux autres 
dispositifs actuellement mis en place a Bangui, la MINUSCA serait a meme de 
renforcer considtrablement la stcuritt dans sa zone d’optrations et d’instaurer ainsi 
un climat plus sur et plus serein en vue des tlections et de la visite du pape. Les 
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elements restants demeureraient au service de l’ONUCI, qui evaluerait ses propres 
besoins operationnels et definirait les mesures d’attenuation des risques qu’il 
faudrait prendre pour qu’elle puisse continuer a s’acquitter de son mandat. 

Le Secretariat est en passe d’obtenir l’accord officiel des autorites du pays 
fournisseur de contingents concerne, du pays hote et de la Cote d’Ivoire pour la 
mise en place de ces mecanismes. Afin que le personnel et les moyens puissent etre 
transferes en temps voulu de l’ONUCI a la MINUSCA, je serais reconnaissant au 
Conseil de securite de bien vouloir donner son approbation prealable a ces 
propositions. 

Je vous serais oblige de bien vouloir porter la presente lettre a l’attention des 
membres du Conseil de securite. 

(, Signe ) BAN Ki-moon 
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